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Methode depression des epreuves trichromes

PAR LE

procede dit au charbon sans papiers mixtionnes

par M. Leon Vidal.

II n'existe pas dans le commerce des papiers mixtionnes

propres ä la mise en oeuvre de ce procede; il faut done

pouvoir se passer de preparations que l'on trouvait prece-
demment toutes faites, notamment dans la maison Marion,
ce qui facilitait notablement les essais de synthese des-

epreuves en couleurs.

Apres avoir demande ä diverses maisons si elles pour-
raient preparer ces sortes de mixtions, et avoir requ des

reponses negatives, nous avons dü rechercher un moyen
de parer ä cette impossibility, au moins momentane, en.

creant de toutes pieces une methode ä la portee des

amateurs et susceptible de fournir des resultats plus faciles ä

obtenir, peut-etre, que ceux qui peuvent etre realises par
l'emploi de papier mixtionnes.

C'est cette methode que nous allons resumer.
Elle consiste dans l'emploi de glaces collodionnees sur

lesquelles on verse la mixtion que l'on fait secher ensuite;
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on la detache du verre apres sensibilisation et on l'expose

par le dos sur les negatifs selectionnes. Le developpement

V

&

s'opere ä l'eau chaude sur un support provisoire, puis on

superpose les trois monochromes en les scellant sous pres-
sion avec de la gelatine.
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Tel est l'ensemble des operations que nous allons repren-
dre plus en detail en donnant les formules des preparations.

Collodionnage des glaces, — Nous disonsglaces ou verres
plans. II faut se procurer une douzaine de glaces de la
dimension appropriee ä celle des epreuves ä produire,
c'est-ä-dire un peu plus grandes que les images ä impri-
mer. On pourrait meme faire usage de glaces d'un format
bien superieur ä celui des images, et pouvant fournir des-

feuilles de collodion mixtionne que Ton couperait ensuite en
fragment de la dimension voulue.

Ces glaces sont d'abord bien nettoyees puis talqueesr

passees au blaireau et collodionnees avec du collodion normal

bien resistant dont voici la formule:
Alcool rectifie •

50 cc.

Ether ä 92" 50 ce.
Coton poudre 2 grammes.

Le coton poudre doit fitre choisi parmi les qualites les-

moins pulverulentes. Filtrer avec soin.

Le collodionnage doit avoir lieu de faqon ä recouvrir les-

glaces bord ä bord tout autour. On laisse secher sur un
support ä rainures.

Cette preparation peut se faire ä l'avance sur un certain
nombre de glaces. Pour eviter de se tromper, il convient:
de designer la surface collodionnee par un trait au diamant
sur un des coins de chaque glace.

Gelatinage avec les mixtions colorees. — La gelatine
qu'il faut choisir de preference est celle qui est la plus soluble,

ce dont on s'assure en dosant la quantite relative de
l'eau qu'elle peut absorber.

La maison Nelson fabrique une gelatine speciale tres
soluble. On peut en user ä defaut d'autres douees de la
mfime propriete.
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On met d'abord la gelatine ä tremper dans une quantite
d'eau pour qu'elle s'y gonfle et on la fait ensuite dissoudre
au bain-marie, en y ajoutant la quantite d'eau complemen-
taire pour correspondre en totalite ä celle de la formule ci-

apres.
Gelatine 30 grammes
Eau 200 —
Sucre raffine 6 —

Glycerine 6 —

A ce melange on ajoute la matiere colorante pour cha-

cune des trois couleurs.
Le choix des matieres colorantes doit porter sur les

pigments rouge, bleu et jaune se rapprochant le plus possible
des couleurs theoriques. Ces pigments doivent btre en pou-
dre tres finement broyee. On opere ce broyage ä l'eau

gommee. Peut-fitre trouverait-on, parmi les couleurs de

gouache en tube, des couleurs convenables, c'est-a-dire
absolument insolubles dans l'eau d'une part, — c'est la
condition essentielle, — et d'autre part, inertes par rapport ä la

gelatine.
L'operation du broyage etant chose relativement difficile,

mieux vaudrait s'entendre avec un fabricant de couleurs et
lui commander ä l'avance quelques centaines de grammes
de chacune des couleurs parfaitement broyees, mises en
tubes et conservees ä l'etat päteux cornme on le fait pour
les couleurs moites.

Nous aurons ä revenir sur ce point important. Pour le

moment, admettons qu'on dispose des trois couleurs vou-
lues, preparees ainsi qu'il vient d'etre indique. On en met

une quantite determinee dans la liqueur maintenue tiede,
dont ci-dessus la formule, en ayant soin d'en outer peu
ä peu graduellement en agitant et divisant aussi parfaite
ment que possible chaque nouvelle partie introduite dans

le melange.
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Le quantum pour 100 de la matiere colorante, par
rapport au volume de la liqueur gelatineuse, ne saurait etre
fixe d'avance; il varie suivant que l'on tient ä operer sur
des mixtions plus ou moins saturees et aussi suivant la

nature de la matiere colorante ä employer. Apres quelques
essais prealables, on sera vite fixe sur la quantite relative
de chacune des couleurs ä introduire dans la gelatine.

Une fois cette addition terminee, on filtre ä travers une
mousseline dans un entonnoir maintenu chaud et la liqueur
peut etre versee sur les plaques collodionnees.

Celles-ci sont d'abord posees bien horizontalement sur
un support ä vis calantes, et ä l'aide d'un verre ä bee on
verse la mixtion tiede au centre de la plaque en conduisant
le liquide jusqu'aux bords avec un triangle de papier bien

propre et en evitant d'en faire ecouler.

L'epaisseur de la couche doit etre d'environ deux
millimetres. II n'y a pas ä s'inquieter des poussieres qui tombe-
raient sur la couche de liquide pas plus que des marbrures
qui se produiraient ä sa surfaee. Un volume de 10 cm. cubes

de la liqueur colloide est necessaire pour couvrir la surface
d'une plaque 9 X 12.

On laisse prendre la gelatine, puis on met la plaque ä

secher sur un treteau ä rainures.
On prepare successivement plusieurs plaques avec la

meme couleur suivant les besoins et de fagon ä epuiser le
stock de mixtion preparee.

Puis on passe ä chacune des autres couleurs.
La dessiccation peut s'effectuer ä l'air libre, mais mieux

vaut encore avoir une boite ä chlorure de calcium oü Ton

introduit les plaques, le cöte de la couche tourne vers le
chlorure. La dessiccation est plus rapide et la gelatine,
soustraite ä tout courant d'air, est moins exposee ä se

craqueler.
II est facile de faire etablir une boite ad hoc, laquelle con-
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siste tout simplement en une armoire contenant plusieurs
etageres pour recevoir les cuvettes ä chlorure et les rainu-

res pour les plaques mixtionnees.
Quand les mixtions sont seches, on peut les tenir enfer-

mees dans une boite, posees les unes sur les autres, jus-
qu'au moment oü on devra les utiliser.

On sensibilise alors seulement celles qui devront etre
impressionnees en les immergeant en plein dans une cuvette
contenant une solution ä 5 °, o de bichromate d'ammonia-

que, oü on les laisse cinq minutes environ. En les sortant
de ce bain, on les eponge avec du buvard pour enlever le

liquide libre, et on les met ä secher soit dans la boite ä

chlorure soit dans le laboratoire obscur.
Des qu'elles sont parfaitement seches, on peut isoler des

glaces les couches de mixtions; pour cela faire, on incise
les couches tout autour de la plaque, ä environ un centimetre

du bord avec un canif et une regle, puis, soulevant un
des coins, on arrache sans difficulty la feuille entiere.

Impression ä la lumiere. — La feuille sensibilisee, ou un
de ses fragments, sont exposes ä la lumiere, dans le chässis-

presse, la surface de collodion portant contre le negatif.
La duree de l'exposition ä la lumiere doit etre contrölee

par un actinometre; quelques essais faits au prealable' sur
des bandes de la mixtion permettent d'arriver ä l'apprecia-
tion exacte de la duree d'action necessaire.

Developpement. — Apres l'insolation, il y a lieu de pro-
ceder au developpement immediat ou tout au moins dans
les vingt-quatre heures. Dans le but d'eviter des enroule-

ments ou distensions de la pellicule, au sein du bain d'eau

chaude, il est bon de fixer la pellicule ä developper sur un

support rigide; on y arrive en l'appliquant, avec un rouleau

souple pour l'y bien faire adherer, sur une glace prealable-
ment recouverte du vernis au caoutchouc ci-apres.
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Caoutchouc naturel en feuille 10 gr.
Benzine cristallisable 100 »

II y a lieu de choisir parmi les diverses qualites de caout-

Phot. G. Wolfsgruber, Aarau.

chouc en feuille, Celles qui se dissolvent le mieux et donnent
une solution suffisamment fluide.

II faut rejeter les qualites qui se gonflent sans se dis-
soudre.
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Ce vernis une fois pret, on en recouvre les plaques
necessaires au developpement, posees bien horizontalement

sur des vis calantes, la couche doit recouvrir la surface
entiere de la plaque.

On laisse evaporer la majeure partie de la benzine sans
toucher ä la plaque; quand le vernis a passe ä l'etat pois-

seux et quand il est bien adherent ä la plaque, on peut y
appliquer les pellicules ä developper.

Pour cela faire, on pose la plaque sur quelques epaisseurs
de papier buvard et on pose ä sa surface la ou les epreu-
ves ä developper, on passe sur le tout, en pressant forte -

ment, un rouleau souple, de fafon ä y faire adherer les

pellicules dont les bords surtout doivent porter exactement
contre le vernis, pour que le liquide ne pehetre pas sous la
couche.

Les gelatines ainsi supportees sont introduites dans une
cuvette contenant de l'eau chaude, maintenue ä 40 degres
centigrades, au bain-marie, le developpement se produit
assez rapidement par la dissolution de toute la mixtion non
insolubilisee par la lumiere, celle qui a re^u l'impression
lumineuse demeure solidement adherente au collodion.

On developpe ä fond, c'est-ä-dire jusqu'ä ce que l'eau
qui s'ecoule de la plaque sortie du bain ne contienne plus
de particules du pigment colore, on lave alors dans une
eau propre ayant le meme degre de chaleur, puis ä l'eau
froide et on laisse secher sur un treteau ä rainures et dans

un milieu tranquille.
Dans les parties de l'epreuve correspondant aux blancs

purs, toute la gelatine doit 6tre enlevee et il ne doit rester
que le collodion si l'impression n'a pas ete trop forte par
l'effet d'une surexposition. I

Une dessiccation lente s'impose pour que, par l'effet de la
contraction de la gelatine, le collodion n'eclate pas dans
les parties non couvertes de mixtions insolubles.
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L'alunage apres le dernier lavage, peut etre utile, mais

il n'est pas indispensable; dans les cas oü on croirait devoir

y recourir, il faudrait plonger la plaque dans un bain d'alun
ä 2 %

Quand le tout est parfaitement sec, on separe les pelli-
cules de leur support provisoire en coupant le caoutchouc

avec un canif tout autour de chacune d'elles. Puis on les
isole et comme elles enträtnent avec elles la couche de

caoutchouc, on les pose ä plat sur le cöte de l'image et on
les debarrasse du caoutchouc ä l'aide d'un frottement pro-
gressif avec le doigt. La couche de caoutchouc s'enroule

sur elle-meme et on remet ce residu dans un flacon ä ver-
nis pour reformer de nouveaux enduits.

La pellicule est alors entierement prete : quand on a fait
de meme faqon les trois monochromes, on les superpose
pour former l'image trichrome complete; on juge de sa va-
leur par transparence, en supperposant les pellioules avant
de les souder ensemble ä l'aide d'un scellement ä la gelatine.

S'il y a quelques retouches ä faire par l'addition de cou-
leur, il convient de poser de nouveau l'epreuve ä retoucher

sur une plaque recouverte du vernis au caoutchouc,
de l'y faire bien adherer puis l'on peut, avec de la teinture
appropriee, ajouter des valeurs ä la couleur premiere, ou
en modifier la tonalite, et en accroitre la saturation, mais

en ce cas, mieux vaut n'avoir pas alune les monochromes;
ces retouches sont faites au pinceau, si elles sont locales,
et par immersion complete dans un bain de teinture si elles

sont generates.
Les matieres colorantes ä employer dans ce cas sont

Celles recommandees par MM. Lumiere.

La composition des bains de teinture et la suivante :

Bain rouge :

Eau iooo
Solution ä 3 °/0 d'erythrosine J 25
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Bain bleu:

Solution de bleu pur diamine F ä 3 •/,
Solution de colle forte ä 15 °/„

50

70

Bain jaune:
Eau

Chrysophenine G
1000

4
Faire dissoudre ä 70 et ajouter alcool 200

Les solutions doivent etre assez affaiblies pour ne pas
faire tache, les epreuves devront etre vues par reflexion.

L'immersion dans une solution de sulfate de cuivre ä

5 % donne ä ces couleurs plus de solidite; rincer ä l'eau

apres ce traitement. Apres la retouche, on procede ä la

separation des pellicules d'avec leur support provisoire, et

au montage definitif des monochromes.
On peut user d'un collage au bäume de Canada pour les

petites images, et, pour les grandes epreuves, d'une solution

de gelatine ä 5 %, que l'on passe sur un des
monochromes en enduisant le collodion et non le cöte de l'image;
on repere par transparence, puis on fait bien adherer sous

pression et successivement pour les deux monochromes ä

reperer avec le troisieme; eviter avec soin les bulles d'air.
Le tout est ensuite reporte sur une feuille de papier blanc

oü on le colle egalement avec de la gelatine.
Les epreuves au charbon etant destinees ä etre vues par

reflexion et non par lumiere transmise, il convient de tenir

compte de la quantite de couleur necessaire pour des images

vues de la sorte, il en faut moins que si les images doivent

etre vues par transparence.
II va sans dire que si l'on avait ä sa disposition des

papiers mixtionnes, il y aurait ä operer absolument ainsi

qu'on le fait dans le procede au charbon, les plaques collo-

dionnees et caoutchoutees devenant alors inutiles.
Mais nous avons voulu indiquer une methode permettant

ä tout amateur de preparer lui-meme ses mixtures avec des
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pigments colories en poudre et cette methode, en depit de

quelques preparations delicates, ne presente aucune
difficult^ serieuse pourvu qu'on ait les pigments bien broyes
et se presentant dans un etat poisseux, laissant toute facilite

pour le melange avec la liqueur gelatineuse.
Ce sont ces pigments que nous allons nous efforcer de

faire preparer industriellement, ce qui supprimerait la plus
grande des difficultes de ce procede.

En resume, la methode qui vient d'etre decrite est un

moyen de production des monochromes, analogue au
procede dit au charbon, mais avec cette seule difference qu'au
lieu de travailler avec des papiers mixtionnes, achetes tout

expres chez les marchands speciaux, on prepare soi-

meme les mixtions.
Cette fafon d'operer presente l'avantage d'user de ma-

tieres colorantes qu'on a choisies et qui sont, d'autre part,
melangees ä la gelatine dans le rapport voulu. Ces avan-

tages sont d'une realisation difficile avec les preparations
du commerce.

II va sans dire que les epreuves obtenues ä l'aide de

pigments pulverulents et insolubles ä l'eau, ne sauraient
atteindre au degre de perfection de Celles que l'on produit
avec des teintures: seulement ilest utile et fort agreable de

pouvoir se livrer ä des etudes de coloration artistique avec
des pigments solides et la methode d'impression au charbon

y conduit convenablement. La transparence des images en

ayant soin de placer au contact immediat du papier celle

des couleurs qui est la moins opaque, est dejä tres satisfai-

sante ä cause de la nature vitreuse de la gelatine au sein

de laquelle les molecules des pigments sont noyes sans
boucher absolument tout passage de la lumiere ä travers
la masse, ce qui permet ä la vue de penetrer ä travers les

deux premiers monochromes et par suite on a la sensation

assez nette du melange des trois couleurs.



METHODE D'IMPRESSION DES EPREUVES TRICHROMES 559

II resulte de ces considerations que, mieux vaut une

liqueur gelatineuse moins riche em pigment colore et don-

nant le maximum de l'effet normal gräce ä une epaisseur
de couche un peu plus forte.

Nous n'avons pas remarque qu'une teinte soluble füt ne-

cessaire pour empecher l'irradiation de la lumiere dans la

couche de gelatine, le pigment colore s'en charge. Toute-
fois, si cet effet se produisait, on pourrait completer la

preparation des couches sensibles par une solution soluble telle

que celle de rouge de Cochenille indiquee par MM.
Lumiere.

En decrivant le procede oil Ton fait usage de pellicules
Eastman, nous avons dit que le bromure d'argent, epars
dans la couche de gelatine, suffisait ä l'arret complet des

irradiations. II y aura done ä tenir compte de cette necessity

en composant la preparation coloree de fagon que le

pigment s'y trouve en quantite süffisante pour remedier ä

cet effet et aussi pour eviter la formation, lors du develop-
pement, de reliefs trop accuses.

Ces reliefs seraient nuisibles si la gelatine, etant en
couche trop epaisse et trop peu coloree sur l'unite d'epais-

seur, la penetration des rayons lumineux ä travers la masse,
se produisait trop profondement.

Quant a la couche de collodion interposee entre chaque
monochrome elle doit, tout en offrant la solidite neces-
saire aux manipulations, n'Stre pas trop epaisse pour cons-

tituer, par la superposition des trois monochromes, une
couche trop forte.

En s'en tenant ä la quantite de 2 % indiquee dans notre
formule, on se trouvera dans les conditions voulues, mais
il convient de ne pas aller au delä.

6\_/S
Q/~~\9
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